
GAZETTE DES CAMPAGNES

Mais, hélas 1 que n'entratneraient.Ils pas après aux dans u
ruine peut être irréparable.

" Messiaura et chars coopérateurs, lnapirez.voas de n
légitimes préocanoations pour opérer, autant q n'il dépend
de vous, le di'cernement néce snire en p-ireil on; et da
chacun de nous rendra compte à Dieu, .inon nux hommi

I A l'activité de la vigilanoa jaigaons la ferveur de
priera.

•' Girdons no-ig, messieurs et chir.; co-ére'eur., de d
'sesrérer de notre douloureuse situation ! H ,ureuseme
qu'ils calcul -nt sas l'aasistanei cffia-tae que nous pouvit
uttenire du Ciel. les irréa-inoiiabls qui se partsgynt, ava,
la fia de cette lutte effrayante, les d5pouiiles de l'Eglise
de ia FoJifité tout entière. .

. Prions done avea conflice 1 InvitDme les a-es ·iant
à s'interpo;or en notre favour nuprès de Celui qui se glor
fle de donner. quand il lui nlsit. aux peuples comme au
rois, de gratdî 3t terribrs la 1, s.

Mgr. Fiva, évêque de G.-enoble, dit dans sa lettre ci
Sealaire à l'ocasion des élections

dona, et demandons à Dieu d'envoyer son espr
ila Ftance, sin q'ie nos ahers électeurs. d'abrd, cm

prennent l'imnortinoes do leur vote. Si l'arôtre saint Pa
-exhorte les chrétiens à f rire toutes leurs actions pour i
Sloibe de Dieu.-Oznnia in gloria-n Dtifacite (1 Cor., i
Si), évidemment. o'est surtoît dni dos q'iesions grav,
comme clle des élections prochiines, qu'il f.aut se souveni
de ces paroles.

" L'eleoteur qui nomme un député fait un note bon o
mauvais, rui7ant qu'il ch>iisit un eindidat qu'il sait dispos
à-voter bien ou mal à la Chambre. Ce rep'ésentant, qu

mous choi.issans, est un autre nons-même. Il montera à 1
rtribane, et il parlera. Sà parole déf.udra ou attaquera Dieu
U3a·religion, les vrais intarets du pays, l'ordre, la liberté
'nous le savons d'avance. Dis lors, bil est fidèle au manda
-que nous lui avons donné, c'est nous qui parlons par s
''bonche, et notre'main est unie à la sienne quand il dépns
&son suffrige dans l'urne. Par lui, nous fai:ons le bien ou 1
.mal que nous avons voulu et que nous voulons toujours.

" La droit de voter constitue dose en soi une puissano
"très-arande et elle assume.sur ceux qui en sont revêtus un
immeu'a resionsabilité. C'est pourquoi tout électeur es

'obligé de rifi.achir térieusenient avant d'agir. Il ne doit pa
se laisser entnstaer par la passion, ni e'inf'é'der dans un par
ti que'conque ; mais avant tout objir ù Dieu et à sa cuni
cience; à Dieu, qui lui demandera, un ·j ur, compte di
*toutes les actions de sa vie ; à sa con.Cieno3, qui ne trompi
pas. quand on a prié ct qu'on l'interroge avco un con .r droi
et t.innlre.

" Ajoutons qu'un élretpur ne doit pas non plus .'absteni
de voter, sans un motif vérieun, surtout dans les élection
piochaines si importantes <n elles-nmes et dans leur! can
séquences. N a-t il pas sflli quelqufuis d'une seule voix
pour faire penlch:r la bila. ca d'un .6: ou de l'autre ?

Mgr. l'ét8 lue de Limnnges dit :
i ce qu'il faut 'à lu F.-aun, ce qui lui manque, ce n'est

pas la liberté ; de sages esprits pensent même que nou en
avons trop,' tous les honnêtes gens Eu contentant pa.faite.
ment dea libertés acquises.

'. Q L'est-ce qu'il nous faut ? Deux biens précieux, d2ux
forears iiispen.:bles, deux giranties sans lesaguelles nous ne
pouvons pm me ne vivre: la rEligion et l'autorité. Er q-laai
nous disona la reiigion ct l'utarité, nous .ourrions dire
simploient la religion : n'est elle pas l'autorité première,
principe et source do toute autorité?

ne - Une lettre particulière en date du 3 oitobre, ad1re*de
à l'Uniera, nous donne les. nouvlles suivantes de R-ie

es " La santé du Pape est pirftite
ra s E4il vrai que son nouveau médecin, moiifitnt le r4-
nt time suivi jusqu'à on jour. ait obtenu un radoublement de
3s. fraes et une.forte de rajeunissement de l'aimé Pontife ?
1 0i le dit. Mai il vant mi-eix croire qne la Provilence ert

le meilleur médecin de Pie IX, et qu'elle dispose le4 chose
é- de fiea à confjsdre les ailonîs des ennemis de IEglise. .
nt " l'y a à Rime des Pietres de B>rdeanx, de Tours. de
n' N intos, d'Angars et d'autres diocèses de Freanne. L- Pipo
nt en rsenit ebique jour quelques uns qui sortent du Vatieu
et lo m-r plein de oaonolation et d'espéranoo.

'- Vouks vous un trait qui montre oommeot cet ho.Qrno
es de Dieu, qi porte pour ainsi dire.sur ses épaules le Far-
i leau du monde, n complhit.dans les petites chases et s'oo.
il oupP dos h'imbles ?

" Ce matin, passant dans une des. rues abotiessnt au
r. Corso, j'avais acheté chot un pauvre menuisier quielq'ia

Agnus Dei enoadrés.et un vieux reliquaire. Le menuisier,
it appelé Stoppoloni, m'a apoortó ces objtts et m'a'dit -'il
- avait un fi!s de 22 ans. Ce fi's, Augusto, .ect peintra, elève

de Podesti; il a étudié q'îatre*ans à l'académie do S.ids-
ao La et a obtenu le premier prix.

n Je 'ai que lui, a.t.il dit ; a'ost mon c-i·r, Ï7?il > cu
r6, la Ma speranzz. Il a da bons sentimentf, di la piétj

Ir avec du tileagt: muais on n vit D'us aveu cela. Ji n'aviis
pas pu payer mon loyýr, et on allait me chacser de ma bon.

n tique quand un oirdinal fraç·tim, l'Ene de Falloux, ti ii
é orotége les artiztes chrétiens, f at venu à notre seonura. D'a
e donné une oammande à mon fils et a parlé de lui au S tint

Père. Augukto a Mé appslé.nu Vatian ; il y e4t allé ave
un tableau. Pie IX a loué 'euvre. a encouragé l'artiste,
lui disant des paroles ch irmantes. Pais il lui a mis danslia

t main une ronde somme en or :
a " Va, mon enfant, du courage, travailla et que D:eu

te bénisse.
"Le voilà dono cet homme do ieu, ce vicaire du ChriE:

s'entretenant avec le fitis d'un pauvre menuisier, soulageantnt

a une misdre di.orète et bénissant un jpan artiste.
e I Si 'us envitz que de pauvres Rimains sont connus do
t Pie IX, et sicourus par Pie IX I

«" Au Q airinal on s'est emparé de sept Etat; flrienasts:
la Lomrib ardie, la Vénétie, la Toîcane, le duchS de Parme,
le duchà de Moiêne, les danx Siailes et R-im ; on a des
palais, des terres, des revenus dans tous cnd Etats; on n
une liste civile énormisie.... Et que dient les pauvres ?

t Au Vatican, on a été dépouillé, on vit d'aum6les, et son

fait l'AUMae ; on n'a ni fe;tins, ni luxe, ni chasses, etl'on
r pourvoit aux besoins de l'Eglise universelle....

I .Avec tout cela, au Q-irianl on rêve de conclave et au
Valioan on attend le triomphe."-

CAUSERIE AGRICOLE.
A quel a2je doit on engraiser les moutons? comment on

onnaît gu'un mouton est gras.

.11 faut chaque année, trier les vieilles bêtes du troupeau,
pour les ergrai3ser (un mouton est vieux à sept.ans) ; c'est
vers la ia d'avril qu'on fait ca triage; pour lors ellet sont
-ordinairement maigces, par la notrriture d'hiver.' O.2 les
rend comme t9ndues ou avec leur laine; mais quanl on a
de bans 1 iturages, il est plus à propoi de les tondre,. et de
les y mettre pasurer pendant quelque temps, pour s'en di.


